
Voici le manifeste remis le 21 octobre à tous les conseillers généraux du Rhône et transmis à la presse :





Musée des Confluences :





Aurez-vous le courage d’arrêter la construction de ce « gouffre » ?





Alors que l’Etat français annonce encore plus de 50 milliards d’euros de déficit dans son prochain budget, que personne ne sait comment limiter la baisse de pouvoir d’achat des Français, que les banques ne disposent plus d’argent pour financer le développement des entreprises, le Conseil Général du Rhône devrait engloutir plus de 200 millions d’euros dans un Musée ?





Ce projet titanesque, au budget le plus élevé de tous les musées en cours de construction dans le monde (cf Le Figaro du 31/08/08), n’arrive pas à sortir de terre : après des problèmes de pollution de terrain, puis d’assurance (il a fallu modifier la loi pour trouver une solution !), des problèmes techniques qui se sont terminés en conciliation, il est à nouveau arrêté depuis 2 mois pour des différends entre l’entreprise réalisatrice et le cabinet d’architecte.





Le coût de ces divers arrêts n’est pas encore chiffré, mais, début 2008, le budget du Conseil Général évaluait sa construction à 195,3 millions d’euros. Ce montant n’incluait pas le coût de la réalisation de son parking (40 places seulement au lieu des 250 prévues initialement !)… ni celui de la prolongation de la ligne de tramway pour le rendre accessible au public !





Son budget initial, quand sa création a été décidée en 2000, était chiffré à 400 millions de francs (62 M€) pour le bâtiment et l’aménagement intérieur. A fin 2007, alors que rien n’était encore sorti de terre, le conseil général avait déjà dépensé 91,6 millions d’euros. Quand il sera achevé, il est vraisemblable qu’il aura coûté 4 fois plus que le montant prévu à l’origine ! Qui en supportera la responsabilité ?   





Les objectifs que le Département s’est fixés sont les suivants : 


« Ce musée est une réponse culturelle à la fracture sociale et intellectuelle ( ??? ) »


« Il a pour vocation de relier la science et les sociétés »


« Il valorisera et fera connaître la riche culture industrielle et scientifique du département. »


Les thèmes des expositions de synthèse et de référence seront : « D’où venons-nous ? », « Qui sommes-nous »  et  « Que faisons-nous ? ».


Il est censé attirer 400.000 visiteurs par an.





A l’ère de l’internet-roi, à qui fera-t-on croire que les foules se déplaceront pour voir les collections qui y seront présentées ? Un engouement pour la nouveauté incitera certainement les visiteurs à venir voir cet édifice les premières années, mais sans doute plus pour examiner son architecture audacieuse que pour son contenu. Mais combien viendront les années suivantes, alors qu’il faudra constamment renouveler les expositions pour lui conserver son attrait ?





Investir beaucoup d’argent dans un investissement productif, cela se conçoit car on espère récupérer ensuite ce que l’on a investi. Mais la construction d’un musée ne constitue jamais un investissement rentable, du moins quand il est public. On le voit tous les jours quand on constate ce qui se passe à la Cité des Sciences de La Villette (qui reçoit chaque année 89 millions d’euros de subventions !), au Futuroscope ou à Vulcania. Le coût d’exploitation annuel, compte tenu de l’entretien, du renouvellement permanent des collections présentées, des frais de personnel et de la billetterie encaissée, est évalué généralement entre 10% et 15% du prix de sa construction, soit entre 20 et 30 millions d’euros chaque année !





Quand on sait que c’est avec l’augmentation des droits de mutation encaissés ces dernières années (et celle de nos impôts !) que le Conseil Général a pu financer le démarrage de la construction, et qu’avec la crise actuelle de l’immobilier, il faudra vraisemblablement compter sur une baisse de l’ordre de 20 à 30 millions d’euros de ces mêmes droits de mutation pour les années à venir, la logique voudrait que l’on arrête le plus rapidement possible ce projet extravagant, disproportionné et dispendieux !   





Mesdames et Messieurs les élus, aurez- vous le courage de cette décision ?





Ce message a été relayé par FR3 et TLM qui ont fait un reportage sur le sujet ainsi que par les Potins d’Angèle et le Cri du Contribuable.   


… mais nous n’avons reçu aucune réponse de la part du Conseil Général du Rhône !

















